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s  T  O  I  R  E 

ADMIRABLE, 


Et  déclin  pitoyable  aduenuenîa  pcifonnc 
d' vn  fauory  de  la  Cour  d'Efpâgn  e. 


t 


À    PARIS, 

chez  Nicolas    Rovsset,  rué  delà 
Calandrc,au  Saumon- 

m^M^  Dc  xxir. 

.    t^JiCcPrimlegedfiRoy. 


E  X  E  R  d  ï  CT      Dr      PRIVILEGE 

PA  R  gract  &  Priuilege  du  Koy  il  ed  permis  à  Nico- 
las Rouffet  Libraire  a  Paris,d*iirjprimcr  ou  faire  im- 
priiîverjVcndrc  ôt  diftribucr  vn  liurct  ïni\i\AQiHi^nreAâ- 
miYAhk^en  UqtHlie  en  v  oit  les  frmapes^4hteBs ,  f '"^^'^^X"^'*^'^'"* 
"fmei  t  iT  ditltojfitoya.hu  d'vne  grande  fortune  in  Uperjonne 
d*vn}éimfy  de  la  Cet*r  d:'Bfp4gne,  Et  dcffenfcs  à  tous  autres, 
de  quelque  qualité  ^'condition  qu'ils  foicnt  ,d'impTi~ 
suer  ny  faire  imprimer  ledit  liurct  pendant  le  temps  por- 
te f  s  lettres  dudit  Priuilege ,  à  peine  de  deux  cens  liures 
d'amendc,dc  confifcation  des  exemplaires, &  de  tous  Tes 
defpèns  dommages  &  incerefls,âin|i  que  plus  amplenict 
cft  porte  crditeslCEcrcs. Donné  à  Paris  le £^.Fcuricr,i^ii 

Signc,Par  le  Confcil, 

LïTennivr. 


A  ^v"  %^  .«^W  %#■  •  *^ 


HISTOIRE    ADMIRABLE    EN 

laquelle  on  voidcs  principes,  abicds,  piogreà 
rnagnifiqiies,  &  déclin  pitoyable  d'vnegrande 
fortune  eu  la  perfonnc  dVn  fauory  de  la  Cour  _, 
d'Efpagne.  a  y 

îen  dèpliîsfûperbe,ri£ndepîus  indom- 
ptable, qu'vn  homme  cflciic  de  la  pouf- 
ficre,au  {ommecde  quelque  haare  for- 
tune Ce  Thraio,  ce  brâuachc,go{îrman- 
ic  les  deflrins  ,  bat  la  terre  d'vn  pied  glo- 
rieux ,  &  croit  que  le  Ciel  iay  eitobligç 
de  (es influences:  Tupin  -i  perdu  Tes  foudres,  la  mer  Tes  cé- 
peftcs,<Sctous  les  tremble  terres  du  monde  neîuyferoiét 
pa.«;  (celay  femblejchager  Ces  orgaeilleufes  defaiarches: 
Ce  uitGcflccoiiderationqai  ficrefurcrà  Platon, de  pref- 
crire  les  loix  a^x  Atnenicnâ:Li  proipenté,  diion  ce  grad 
Philofopbe,ert  vu  rapide  torrent  qiticntraîfne  &  boule- 
ucrfeles  efpnrs  qui  n'ont  ietré  de>  pcofondes  racines  riii 
châp  de  la  vertu, &  qui  d'vn  fang  noble  de  généreux  n'oc 
efmanéleac  origine,  mais  fur  tous  ceux- là  (ont  indif^ncs 
de  grandes  fortunes  Se  d'eftre  employez  aux  affaires  pu- 
bliques,qui  ont  pris  leur  edre  d'vn  fordide  concubiis.ige, 
ces  aiglons  adulteruis  n'oient  regarder  le  Soleil,  êc  leurs 
foiblcs  cerueauîi  fc  lalTcnt  au  premiet  cfTor;  En  fin  il  fa'jt 
conter  entre  les  miracles  naturels, lors  qu'vn  infime  ba- 
ftard  efTaye  d'amêder  par  fc:t  louables  adbiôsles  dcftauts 
de  fonextradionirhiftoirefuiuancc  mettra  Icdoigc  du 
Lcdcur  fur  ces  véritables  propolicions  »  ôc  realiTera  fe? 
iViaxia-jes. 

A    ij 
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DOm  R  odn'go'cftok  fils  de  Frâçois  Caldcron,Icqucî 
efloit  foldar  en  ¥hndrcs,Sc  de  Marie  SandcUn ,  de 
natiOH  Allcmandej^- fat  engendre  auparauant  le  maria- 
gCsHiais  depnisilfutlegitime  parceltif  defon  pere&aie- 
rerlltîafquift  en  Enuers,entrelepeu  deRichcires,&riji- 
fortune  de  la  guerre ,  &  ne  Ce  poauoir  douter  de  la  fiénc, 
puis  q'i  cftant  nouueau  né  ,  il  fut  cniené  par  deffus  les 
înaraillcs  de  la  viilejpouf  ne  fcandalifer  la  réputation  t!c 
ia  merc,d:  fut  donc  en  nourrice  hors  la  ville:  fa  mère  dé- 
céda peu  de  temps  après, «?<:  fon  perc  eftanc  vefuicr,  quit- 
tant Enucrs  s'en  alla  à  Valdoric  d'où  il  eftoitnatif ,  ifSi 
d'honneftes  parens,dont  il  en  hérita  de  quelques  cômo- 
^itezrPeu  de  temps  après  il  fe  remarie,  voyant  fon  ieune 
enfant  deila  grande!er,élcmal  aymc  de  il  belle  mere,il  ef- 
faye  de  trouuer  moyen  de  le  placer  pour  paffer  fa  vie.   il 
nt  donc  tant,que  par  la  faueur  de  fes  intimes  amis  ,  qu'il 
fat  le  premier  page  du  Vice- Ghancelierdl'Arragon,&en 
après  s  caufe  de  fa  beautc  &  genrilleffc  d'efprit  il  fut  mis 
au  feruice  du  Marquis  de  Dénia,  Dom  François Gormcz 
de  Sandauaî  Se  Rofa^^qui  alors  cftoic  Duc  de  Lerme ,  ôc 
ré\ierc  comme  Viceroy  de  toute  l'Efpagne  ♦  Se  Seigneur 
delaplusgrandepriuancedu  Roy  Dom  Philippe  troi- 
fiefrne>lequcl  cd  en  gloire:  mais  pour  la  mefmc  caufe  de 
Dom  Rodrigo.il  c(k  demis  de  toutes  fes  charges,  ôc  Von 
pourcharteiprefent  pour  les  faire  mourir. 

Dom  Rodrigo  dcuint/î  grand  à  l'ôbrc  delà  puiffance 

de  fon  Maiftre,gaignantles  bonnes  grâces  desPrinces^ 

Sei|([nears  d'Efpâgne.qaMI  fat  fouftena  de  deux  fortunes 

ôe  fit  tant  par  fes  prJeres,reiierences  &  fupplicariô?,  qu*ii 

paruin,câ>ftreayde delà garde-robbc royal! e:  llfucccda 

àl'Eftac  de  Dom  Pedro  deFrahqueya, Cote  de  Villalôga, 

Secrétaire  d'Eilac, ayant  en  f>nfcai  maniemêc  pîufieurs 

?fapi€rs&cfcritures,îcfqiielies  edoient  duprecedéc  entre 

ics mains  de  diuerfesperfofineiSjàyant  poiatfon  compte^ 


rcxpedition  des  plus  grandes  affaires  de  ce  Royaume*  ïl 
cftokdoué  dVn  erpric  fort  prompCjbien  cnted  o  aux  cao  • 
fcs  qui  dcpendoient  de  la  République: Il  cftoitd'vncag- 
greableraillc,mais  aaiîî  Fortprefompcueux  emiérs  ceux: 
quicftoient  en  fa  domination  (qui  cftoieuc  pour  lors  en 
grâd  nombre)  Il  le  ni  aria  auçG  la  ComtefFe  d'Oliua:  ii  fur 
fait  Cheuaiier  de  l'ordre  de  S.  facques,&  quelque  peu  de 
temps  apreSjCommandcur  de  Ocanna^puis  Comre  d'O- 
iiua,tiltre  lequel  il  paffa  en  après  à  l'on  (ils  Dom  Fraçais 
Calderan,premiernay  de  fa  maifon'.Matquîs  de  icpt  E- 
glifcs,  &  fa  dernière  qualité  cftoit  d'edre  Gapiraine  de  h 
garde- AHcmaude.    -  h;?nsi:r  ; 

Son  père  eftanc  homme  fore  vcrtucuxibic  qu'il  dcuini 
plus  riche, ne meir  iamais  en  oubly  fon  origine,  ainsfans 
aucun defird-attendre  au  fommet  des  honneurs  moii- 
dain.^,remonftroit  fouuent  à  0om  Rodrigue  en  quclpe» 
riifciettoiçccluy  quis*aireuroit{urle  ghiiant  paae  de? 
kauteffes  mondaines ,  mais  d'autanc  plus  iliuyremoa 
ilroit,d*autant  plus  il  dcuin^  ambitieux  6c  rèmplv  d'oX" 
gueiijufques  à  prendre  à  deuil  kfdites  rcmoiiftranccs, 
^  l'en  auoir  en  haine. 

Neantmoins  voyant  Ton  percvefuierpouria féconde, 
fois, il  tafchadelef?orger  du  mefme  Aicdefcsgradeurs, 
car  comme  aime  Ôç  fâuory  du  Roy  illuy  fit  çbccniri  or- 
dre de  Cheuaiier  de  S.Ican,q.ui  (ont  co^ime  les  Cheua-, 
liers  de  Malte  en  France:  enapres  Cheuaiier  de  S,  lac- 
quesiVicomte  de  Sucgro,Ellat  quinefe  donne  qu'à  ce- 
luyenqui  hiMaiedérefie  le  plus, &  pluspriucdefaper" 
fonncvli  fut  Lieutenant  de  la  garde  Allemande  :  &  Tor- 
dre de  Maycurd'Arragon:  en  quoy  il  voulut  limiter  fa 
f ortnuc>ainli  qu'omme  bien  aduifé. 

La  renommée  de  Rodrigue  volloic  par  tout  le  paysja 
familiarité  qu'il  auoitauec  ledit  Duc  ,  &  rauîKorité  3c 
puiiïancc  qu'il  âuoit  au  gouueincîTient  îe  rendit  fi  or- 

A  ïti 


gacili^x,qi/il  franchit  roiues  les  limites  d'humilitc,  ^ 
eftimc'iî  àpca  les  Nobles  du  pays  ,  8c  craidoir  fott  mal 
ceux  qui  eftoicnt  fous  fa  nominanonrScs  richcires  &dc- 
liùr^m^xchQitmàlvnmtCmcillCcf^iCoit  porter  vu  gf^-. 
diOime  rcrpeâ:,<5c  bien  (ouiiét  ceux  qui  tcnoicnc  le  fieiri 
delaîadice  fe  renoient  très- heiîreuxrd'cftre  à  (es  bônes 
graces,&  liiy  deferoient  ce  qui  etloit  de  leur  deuoir  pour 
touiiourss'entrcrenir  gnicelles  ,  <Si:encc(lenian?Cfedc 
viurc  il  commença  à  fe faire  hayr  de  pluiicurs,&  fe  met- 
tre en  mauoaiie  ode  tir  du  commun  pcnplîP,qiu  6r  tac  qi^e 
ion  auarice fut  ponee  iniques  il'ùxoreillcs  da  Roy  ,  q.n 
l*ayanr  fait  venir  deuancluy.  (ctaz  i\  bienpallierfonmsl 
âforce  deblandiccs  &c  belles  parolics»  qu  d  o bn nt  lo^i 
pardonjoydifânr  qu'il  ne  crcyoa  rie  dcce  qgiîuy  auoic 
efte  rapporté. 

Lercftabliffemcnt  dudk  Diiccn la maifoti  >  fcroiil:  de 
rechefdebuEceaux  calomnies  du  pcyjiple  ,  qui  à  haute 
roixraccofoicnrdjî  grands  délices, mcactres,fai3iretcz<5^ 
forcelleneSj&delîuscoutd'âooif  Içiséde  grandes  qaces 
fat  eux;ce  qui luy  occaiionna  dclQ:  ret irer  de  la Cour^^ 
S'en  aliâà  Valdoric  anec  vnc  frayeur  de  fa  diigtacc  :   A 
eaufc  qii*entre   plufîeurs  inforraations  qa^'on  faifoir 
p'Oàr  lors  de  quelques  Minières  d'EftaîJa  fieonc  îc  tro  n» 
ua  trcs-merchânte  ôc  digne  de  morr.U  tut  quelque  teps 
aValdoric  pour  déterminer  ce  qu'il  deuoic  faire  a  Ton  in- 
fortune,^ en  conféra  4  vne  Rcligieufcquieftoit  enfoa 
Monallcrc  ie  Porta  Ceiy,&  luy  diioit  qu'il  vouloitéui- 
îerla  furie dVii  Roy  ofence  Ôc  courroucé  :  La  fainH-c 
P^cligieufc  luy  dit  que  s'il  ie  vouloiï  uuuer  qu'il  attcndic 
le  fuccés  de  Tes  affaires^d  i'entendou  du  corps  ,  elle  eri- 
?f!idoitderamc  .*  Pcndantce  temps  îlcacKa chez  fcs  a- 
mis>pla(icur«  papiers  d'importancejcafemble  or,  argens 
èr  ancres  rkheifcSjpcnfinEqae  Uruinsur  du  peuple  fe 
paiTcroicanâisilfacccda  va  cS'zCt  tout  concrairs  à  Gjin 


'  7       ^ 

IntentîOR^d'auîanîquen  vnen'jid  Dem  Fernande  Ra- 

mirez  FarmaSaConftilier  auRoyai  conrcil^afllilé  d'hom* 
ines  en  armes^ie  viin  pienclric,ôc  k  bailla  en  icure  gardg 
il  Dom  francifco  dclta2abai,Cheuâlicrdciordrcclc  S. 
îacques,tV  le  menèrent  au  Chaileau  de  Montaches ,  & 
alors  fureilco  pourfesîugcs  Dom  Francifco  de  Con- 
trcres,àpreientPrcridc«tdeCafliile,&:  Louysde  Salcc« 
do5&  Dom  Pctio  dci  Coiral  >  Coiiieiliers  du  rupremc 
C«>n{eil  :  Perdant  lequei  temps  on  defcoiriSiit  piuiîeurs 
Ghofescn  dmcrs  lieuXjà  force  mandemens  &  cenfurcs» 

Il  fut  fait  inuentaire  des  biens  meubles  (]u'il  auoir  audit 
Vâlladolidjou  ilfe  crouuavncricheiîcineilimablcjOUUe 
plufieurs  Regiilres  6^  p^fpiersqui  donnoient  rcimoigna- 
gç  de  plufiettfs  fanifetcz  en  fon  compte: Qiielqucs  iours 
en  après, il  fut  changé  de  priforijôc  mené  àSanïercas ,  a  > 
uec  iaf  raefnie  garde^^pour  fa  derniere,il  fur  amené  à  fon 
Jogis,&:  fat  donné  en  gardées  mains  de  Dom  Manuel 
Francifcociclâ  Hinozofa  CheualierdcrordredeS.  lac» 
quesjcqucll'affifta  audit  logis  iufqu'au  lourde  fa  mort; 
Deux  coffres  replis  d'efcritures,qui  furent  trouuez  chez 
vnfien  parentjefclâifcircnt  beaucoup  d'aflraircs  procc- 
«lant  aux  informations. llfutanis  à  la  qucftion ,  où  ïi  en- 
dura tous  les  lourmens  de  lagefne  5  &  la  féconde  fciâ  il 
l'euft  extraoïdisiairemcnt, laquelle  il  fupportok  auec  au^ 
tant  de  confiance  &  generoilté  comme  auparauâc:  Tou- 
tes les  ceiemonies  de  luftice  furent  obferuecs  aucc  tel 
droiél  ôc  equitc,que  luy  mefmc  en  iodoit  grandement  lu 
proccdurcjô^  les  Uiges  en  beaucoup  d*occalions  :  li  ne 
lortoit  hors  de  la  châmbrc,qu!  eftoit  ccll«ou,iicouchoîC 
du  precedent,petite  ai  très  obfcure ,  c'cftpourquoy  il  y 
auoic  toufioyrs  de  la  chandcllc,&  n'entroit  en  icelle  que 
deux  gaides  de  porte,qui  fc  changcoicnc  à  certaines  heu- 
ics,&  vn  fien  lèruiteur^auqueln'eftok  pcrmis^dc  fortir, 
<5ui  luy  donnoit  ce  qui  luy  cftoic  n^câaire  :  L€  rcftc  à99 
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gardes cfloient dehors  ,  au  nombre  de  dixhai^  hom« 
meSjfans  lefquels  iamais  ne  s'ouuroit  la  portc,on  luy  dô- 
noic  à  manger  tout  ce  qa*il  defiroit,  aucune  perfonnc  de 
qualité  ne  caria  à  kîjjiufques  à  ce  que  fa  fentence  fut  dô- 
hce,finonr£Sprocureurs,Aduocats&  (on  Confeflcur^ 
non  toutesfois  fans  la  prefence  de  ceux  de  fà  garde.  La 
plus  grande  partie  du  temps  il  eftoit  au  li^,  qui  fut  caufe 
qu'edanr  àflaiîîyd'vnc  goutte  difficilement  pouubit-il 
marcher  fans  l'ayde  d' va  bafton,pour  aller  à  code  d'icel- 
Icyon  edoir  conftruit  vn  petit  Oratoire  fait  exprès  pour 
luy  faire  cnrendrc  la  faindc  Mei[r«,affifté  tôufiours  de  fa 
garderll  jauoitauffi  vne  autre  chamb're,ou  fcs  luges  in - 
ftruifoient  (on  proccsjcr.  la  grande  fallc  eftoit  laMarqui- 
fcfa  fcmmejquireceuôit  toutes  (csvifitcs. 

Le  neufïeÛTîedcIuiiletJuy  fut  notifie  deux  fcutencesj 
l'vne  pour  les  fautes  qu'il  auoîtcommifes  contre  le  Ci- 
ml^Sc  rature  à  caufe  du  crime  de  lezc  Maiefté ,  par  icelic 
liberté  Iny  fuft  donnée  ,  parce  que  le  Procureur  Fifcal 
qui  Fauoit  accufé  complice  de  la  mort  de  Dame  Margue- 
rite d* Autriche  lieyned'Efpagnejiie  peut  en  faite  prtu- 
ucvaîlable:  four  les  aiTafîinatsdeDom  AlphonfodcCa- 
f  aiiîiialjRcuercnd  pcre  ChrifloHe  Suarcz  de  la  Compa- 
gnie de  îcfus: Pedro  Caùallero ,  Ôc  Pedro  del  Gâ^i^qi 
mais  pour  remprifonnettict  ôc  mort  d' Auguftin  de  A  a  /. 
îa,viuant  Sergent  en  la  Cour^&:  tout  ce  qui  fc  parfaenfa 
mort,&  mefme  pour  airbir  commis  Se  £ait  faire  râiïaflî- 
hat  contre  la  perfbnne  de  Francifcô  dcXuarâ  ,  par  le  j 
mains  dVn  Sergent  de  compagnie  nommé  luandeGur* 
rnân>&pourau0itimperrcdcra  MaieRc  (  lequel  eftca 
gloirc)rcmiffiondc  fesdelids  par  fsuffetez  ^  mcrifon- 
géSjfut  eondânc  que  de  la  prifon  oa  il  eftoit,  il  (croit  mc- 
né/utViie  mule  felke  ôc  bridec(qi3i  eft  l'ordre  de  mener 
les  Criminels  de  qualité  ,  car  les  autres  on  les  mcinc  fur 
4€s  arnes)auec  vn  Côiur  lequel  pubhcroit  fcs  faines,  Se 

dçccftë 
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de  cefte  forte  fcroit  mené  par  les  rues  accouftumces  de  la 
Villc,&:  conduit  au  lieu  patibulaire  ,  auquel  iicu  il  feroit 
pour  cet  effed  drefTé  vu  théâtre, (5e; que  fur  iceluy  il  feroit 
idcgprgc(qui  eft  la  manière  comme  font  punis  iesCrimiw 
nels  de  qualitc,car  on  ne  décolle  par  derrière  que  les  trai- 
ffrés.  j  Et  par  fa  fentence  Ciuilejaquelle  Ton  dit  contenir 
deux  cens  quarante  quatre deliâ;s,acfté  condamne  à  vn? 
milion  deux  cens  cinquante  mil  ducats, <5c  pour  chapitre 
final  ou  fut  remis  beaucoup  d*offcnccs  couchât  ledit  Ci- 
bilaeflé  condarliîié  à  tous  6c  tels  Officcs,tiltres,dons,&: 
chofcs  qu'il  poiïirdoit  >  Se  en  tout  (on  vaillant  Tans  faite 
inention  de  le.^  enfans  qûifont  deux  mâflc^,&  tout  cec)r 
Il  entendit  auec  ync  grade  gencrofitc  de  cœutjfe  remet- 
tant entre  les  mains  tfe  Dieu.  Pour  le  diffinitit.de  la  fen- 
.îence,&  pour  dlrejîicrk  examinée  fut  nomme  dâuanrâv 
'mdc  luges  qiiecy  deiras,defqucls  Dom  Rodrigo  en  re- 
.€ufa quelques  vnSjiSeà  eanfe  d'ioclle  recufation  en  fut  nô- 
iîîc  d'autrcSjîl  fut  dccîarc  ignoble ,  parqiioy  il  fut  condâ- 
ne  à  douze  mil  marauedis,qui  eïl  vnc  amende  que  doiuêt 
lesCrimineisdeqtialitc.Etpourn'auoiries  loges  aprou- 
ué  le  conientemét  de  la  mortdc  lâRcyne,qoéiques  ioUrs 
apresifes  Ad uocats& Procureurs  appeilei  et  que  la  fcnté- 
cenes  exccutaft.parcequclaloy  du  pays  ne  permet  d'e- 
xécuter les  fentences  criminelles  le  méfmc  îOur,ains  [qs 
îâiiïent  quelque  efpacc  de  téps  pour  auoir  recbgnoifîari' 
cède  leurs  fautes  Si  toit  qu'icelle  fentence  luyfaftnoti- 
iiecion  donna  permiffion  à  tous  Religieux  de  le  vificer 
6c  le  difpoicr  de  fe  refoudre  à  la  mof  t,  ce  que  voyant  s'f^ 
reloultjii  diminue  donc  fon  mangcrjne  dort  en  lidl,  «fe-fé  ■ 
règle  du  toutàpçnitéoe  «Î5c  difcipiines:  Il paifoit  Icsiotns 
àplbrerics  péchez  &otfcficcSjÔclegnui<5i:s  à  oraifbiijde-^ 
mandant  pardon  à  Dieu  :  Sa  penîtehCe  eftoit  fi  grancîéi  ^ 
que  par  plu fieurs  fois  Frère  Gabriel  du  faind:  EfpruRe- 
ligîcux  de iôfdfc  des  Carmes  (  exemple  de  toute  Rcli- 
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g\Q0(ltqMt\ rââiftoitiourncllcment ,  Icreprînt  dVnc ïî 
grande  cruauté  qu'il  vfoit  fur  Ton  corps,  tant  en  icufncs» 
ciifçipIineSjroortifîcanôs  de  chair, comme  d'Graifons  âc 
tepeatancc  de  Tes  péchez ,  Ôc  outre  plus  vnc  grande  pa- 
tience de  Tes  maux  le  iqueîs  il  reprcfentoic  aDieu  pour  la, 
dinîînunpndetODsfcspcehex  :  Pendant  ce  temps  ilfe 
€onfefla&communiaparplu(îeurs  fois»  non  iamais  fans 
auoir  les  yeux  baignant  en  pleurs. 

illuy  fi^ft  ijgniné  h  Mardy  au  matin  di'x-ncuGefmç, 
d*Oâ;obre,qu'jl  eufi  à  faire  tcftaménr  de  deux  mille  dû- 
cats,&  qu'il  redirpot"a{lpourrouffrir  la  mort  dans  trois 
ioursconlecutifs:  Il  dopna  mille  cmbrafTemèns  à  celuy 
qui  luy  apporta  cefte  nouueI|e,le  remerciât  du  bonheur 
qu'il  Juy  apporioir,pourfo{tuiîprompfemcMt  d'vne  fi 
miferablc  vie,&:pour  von  la  fin  de  Tes  rrauaux:  Derechef 
ilimperra  trcsaffe<5bueurementiamifericorde  de  Dieu, 
diipofa  auffi  de  fon  atpe  aux  mieux  qu*îlluy  fut  poffible. 
s'appreiiaîncomme  bon  Chrcftien  à  la  dernière  heure, 
le  iourvenu  il  ne  ceita  de  (e  difcipliner,  Gns  prendre  au- 
cune i" cfe<^ion  ,  pleurant  touflours  Tes  fautes  deuant  vn 
CfUclfiXj&vne  Image  dekfairide  MereTherefe  dele- 
iks^auquel  iî  auoir  vne  finguliere  dcuotion  ^  il  pria  que 
l'onloy  oortati  deuant  luy  iufquesà  la  mort, 

Çediciour  il  defchargea  leSerglcIuâ  dcGufmâ  côdâné 
aueciuy  àlâmort,pour  l'a{raflinâcdeF£âcircodeXuâra,& 
cofeffa  que  luy  feu  i  efloir  coupable  .d'amâtqu'il  luyauoit 
ëôné  vne  mémoire  fignce  de  îa  Maieftc  audit  Sergêt^la- 


le  eftoii  fau{îèi&:  depuis  luy  auoi;  oftee  Ôc  rompue. 
LcMercredy  dcreleuee  par  vn  décret  duCôfeil  des  Or- 
dres vnReligieux,&vnCheuahcr  dcS.lacquesluy  aile- 
«et  arracher  rOrdreduditS.lacqiies,a(5le  lequel  il  regret- 
?âgrandcmêt,&ncatmoins  le  iaifla  prcdre  auec  vnc  gra- 
cie patiencejCOutcsfois  il  dit  qu'il  euft  bie|||defiré  mourir 
auec  ledit  Ordre,  ôc  queiamaîs  Gnnerauoitoftéà  ceux 
oui  auoicnt  commis  de  pareils  crimes. 
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Il  fut  publie  par  h  ville  Se  crûoînt  a  tous  Sergens  Roy- 
aux,^ à  cous  ceux  de  la  Cour  de  raôrec  à  cheual  ôc  leivr 
troauer  le  îeudy  à  là  pitce  publique:  A  icelle  heure  ladi- 
te place  fecrouuavuide  deplufîears  cftals  quîyefloiér, 
à.  caufe  qu'en  ce  lieu  on  y  vend  les  frui(5fes,<Sc  n'y  auoit  rie 
qu'vnefchaffaut  hautgrad<Sclarge  &  au  mileu  vne  èhai- 
fc  de  bois  couuerce  de  nôir,  qui  par  après  fut  defcouuer- 
te,pouréuiterretmodon  du  peuple  lequel  en  murma- 
roiç,&:  ne  vouloienc  que  on  luy  fift  cane  d*hô.icu«*. En  la- 
dite place  &pac  toutes  les  rues  ou  il  deuojc  paiFer  il  Te 
trçuuall  grande  quantité  de  peuple,  que  c'eiloic  chofe 
impofÏÏble  de  le  pouuoir  nombrer. 

A  vnze  heures  Se  demie  du  naatin,  eftoic  attendant  à  la 
porte  du  logis  de  Doiïi  Rodrigo  les  Croix  des  deux  co- 
firairies  qui  ordinairenaéc  accopagnent  toutes  perfonnes 
que  l  ô  exécute, (Scplus  de  Coixztc  Ôc  dix  fergês  a  chéuahll 
dcfcêd  donc  en  b.îs,accôpagné  de  quatre  Religieux  Cor* 
deliers,4delaTrinité,4.  Auguftins,4.Carmes,<S<:  4..  pé- 
nitents des  CarmeSj&auoic  veftu  vne  robe  de  deuil,  dJ 
ehapero  en  forme  de  babelouje  coût  d^"  baguette  aueck 
face  defcouuercc  laquelle  il  mô:ri  alU^^z  vénérable  &  de- 
bône  prefeaiîejies  cheueux  iutqaes  Tur  le^  efpaulesd'au- 
tac  que(dèpuisleréps  qailaupJt  elié  prifonnicr  il  ness- 
^^||oit  faitcouper  fonpoi[)<3clâ  barbe  iulqies  à  i'etlomach-. 
Auaatquedemôter  (ur  lamulieiaqihlte  l'attédoit  ca- 
paraçonnée,& couverte dVne  ho  \(rè  de  baguette  noit^,^ 
il  fit  le  figne  de  la  Croix  par  deux  fois<Sc  printfnCrucîlix 
en  fa  main  &dVngrâd  courage  fe  mit  le  chaperon  pour  : 
n'auoir  le  vifàge  découuectji&baifoit  fort  foutii.  le  Cru- 
dfîx,&  aupàrauant  qucfortirde  la  miilon  fie  autre  ligne 
de  laCrôiXj&fortic  de  fa  porte  afKi^éà  fes  collet  de  deux. 
S.ergés(ScdeuâtluymarchoiêtlesGroix&  Bannières  des 
deuxCôfrairies,enTortât  à  la  eue*  ietta  fcs  yeux  par  lou  t^ 
ço.cmpla  la  grade  quatitc  de  populace  quii'atîedoîtjOsr 
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iertat  fa  veuc  au  Ckl,fut  de  cette  forte  l'efpace  de  i.Crc- 
do,&:reierrâtresyeuxfurle  Crucifix  jamais  nf  Icsleua 
iufqiicsàeftrcarriiîc  àl'efchafaux:  (on  ConfefTcur  luy 
donokcourage&luy  reCpondiumon  Père  allons  à  la  bô- 
ti€  heore,car  ie ne  mSque  de  comage  à  foulfrir  la  mort, 
d'autat  que  mon  Sauueur  ïefus  Chrift  l'a  endurée  pour 
EioypUis  hontcufemcnt:  Allons  donc  au  nom  de  Dieti 
duis  que  fa  Maiefté  le  ycnr,îe  vay  très  -  fionienc  accôplir 
lavoîoRtCjcV  payerlesexcez  de  mes  cnotmcs  péchez  5t 
ofFençes  :  Pois  reJettar  les  yeux  fur  le  Crucifix  le  baifanc 
en  comeoioration  de  celuy  qui  nous  à  rachetez,  luy  de- 
inada  pardo  3cmifericorde:ll  eufttoufîouts  le  courage 
iî  grâd,  que  mçfméjs  ceox  qui  penfoicc  par  quelq^ùe  picu?ç 
difcours le cofolér  en  fcs  grandes  afflidtJôsilles  encou- 
xageoit^  les  côfoloic  luy  mefiTies,dcfpfifant  les  grâdeurs, 
&  vanjrcz  de  ce  m©dc>les  figurât  cpme  vn  Qmbre  ou  vne^ 
fumée  au  prix  de  celles  delà  béatitude  çtemellejtellemée 
qu'il  attiroir  le  peupîeà  iî  grade  compaflî^pnjqu'ils  auoiêc 
plus  de  doicâce  de  fon infortune, qu-iln'adbit  luy  mefmc 
à  la  mort  que  il  alloit  libremét  foutFrir;au{ÎI  cefte  gcne- 
rofifc  que  les  plus  offencez  remarquèrent  en  liiyïeruic 
d*eau  pour  ertcindre  le  feu  de  leur  animoiîtc:rexecuteur 
des  hautes  fentéces  criminelles  luy  menoir  luy  mefme  fa 
mule  par  la  bride, eftant  Tordre  ôc  la  couftume  dudit  paiV 
quad  c'eftr  qdelque  home  de  quaHté  qui  à  acquis  quelque 
fuprefme  degtc,ainfi  que  ceftuy-cy  auoic,^  cômiençaHc 
àmarcher  ce  funèbre arroy  (  bien  qucla  muhitudc  du 
peuple  les  tmpefchad  alTez  )  leCrieur  public  ai  fon  ac-V 
couftumee çommêçaàs'ercriertout  haur,a  prononcer 
fafcmcnce',  auec  les  crimes  qu'il  auoit  miferablement 
commis ,  difantainfi, 

f^otc^  U  indice  que  fait  faire  U  Mjy  nofltejtrey  k  m  home,  pour 
enauoirfaif  majfacrer  miferdhkmnf  vn  ai4irei(o0if4ns  délits 


irm  vn  fel  ex€é\,ftitdfet^ml^  le  fanera. 


Il  arriuaâ  l*cchaffâUt,lePere  maiftreFrcreGregou-eaePtf^ 
drofa  cle  l'ordre  dcS.Hierofme  Prcdicaccar  de  TaM  aieftc 
&  grtd  amy  de  DomRodrigo ,  il  môta  prcmieremét  tous 
les  Religieux  &  luy  auec  queîques-vnsfcdecoanra  du 
chapcrô.&môtra  Ton  vifage  encor  aucÊ  lamerme  mirera- 
ble  gramtc  rcigneurialle,il  fut  quelque  tips  à  parler  audit 
pcre  Pedrofa  fur  les  bras  de  la  chaire  pendac  que  tous  les. 
Religieux  eftoiét  agenoulx,6i  luy  fairoicr  la  prière  &rc- 
cômandacion  deTon  arae,il  fe  lecôciliadercclief  &auec 
vngradcottrage,printcôgé  de  tous,  é<:s'eft  aflisdanslâ 
chaire  dônac  per.mifïîô  a  rexecutcur  afin  qa  îl  luy  liaft  les 
brâs>pieds,&:ie  corps» Je  îuy  mefmcf  e  dchbualeé  Èord^Sf 
derafraifejcc  que  aprcs  rexecuteur  luy  ofta  routa  fait 
luy  demâdanrpardô.Dô  Rodrigo  l'ébratra  $C  approcha 
par  deux  fois  fa  iotië  auprès  de  la  fiennc  &luydôna,  luy' 
difanc  qu*il  eftoit  Ton  plus  grad  amyûc  fe  defcouuiât  fort^ 
bien  la  gorge  pour  rtfceuoir  le  coup,de  rechef  il  s'ofFrit  à 
Dieu,adorac  le  Ctucilizauec  vne douleur  amere  &  r©^ 
pêtance  de  Tes  péchezjpéndant  que  Texçcuteur  luy  acca^ 
modavn  badeau  de  taffetas  de oanrfeis  yeux,  &  luy  ren4 
tierfant  la  telle  fur  le  doçier  de  la'chaifc  luy  couppala 
gorge^rédant  en  vn  mefrne  inftant  Famé  à  Ton  Crcateurp 
fans  que  le  corps  fit  aucun  mouuemêr,  ce  qui  encoata- 
gcoittqus  les  aflîftans  à  faire  prières  ôc  oraifons  poui* 
iuy,  ce  que  firent aufiî  les  Religîeux,&:  ne  fc  peutcnnô- 
brcrlcs  cris  ôc  leslameiuations  du  peuple,  de  voir  vnÉ 
horrible  fpeélacle,  confideiant  les  deux  lextrcfmcs^e-- 
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grez  ou  h  fortune  rauoit  refait. 

Incôcincnr  aprcç  le  corps  fac  deflic&mis  fur  vue  bayec*-^ 
le  noirc,deux  carreaux  de  dueil  e Soient  fur  refchafFaiix,' 
quiferuirç;itàcctcflec,(onviragcne  fjt  couuerr,  mais 
touclcreAe  de  foncorpçle  tur  de  la  ne'ne  elloffe  qui 
fui  mife  dcfToîjsluyrvn  Crucifix  fut  rais  deirns  fou  efto- 
niach,<^  quatre  flambeaux  furent  mis  à 'es  coftez  ,  plu- 
lieurs  Officiers  de  la  lufticc  y  fairoicc  vue  foigueufe  gar- 
de: &  tout  incontinent  il  fat  publié  à  fou  de  crope  de  n'é- 
leucr  cedit  corps  fur  peine  de  la  vie  ,  iufqucs  4  ce  que  ie. 
fieur  Prefident  en  eutï ordonné:  Il  fuft  vcu  &  vifné  de 
pluueurspcrfonnes  pour  voir  s'il  eftoit  more  entieremeD 
^cftoicntaupres  de  luy  grande  quantité  de  Preftres  «Se, 
4e  K  eligieux,lequel  par  grande  deiiotioa  faiioiec  à  Dieu, 
prières  ^Oraifons  po.ui-  fou  ameiSur  le  foir  il  fat  donné 
permi'Uo de lêrerrcr, oa il ^'alïembia cres- grade  quarita 
de  Clergé  .Ss  Rgligieux  .lacc  des  flabea  !X,donc  on  Ce  ferc 
çncç  ^zys  îu  liea  d«  torches,^;VaaAceil;ait-<>.a^  ^^^^^  de. 
grad«s  rojeaitezpdarreaterremécd'/n  tel  perfannage, 
telqu'iIeltoir,maisilvîarva  cô  nandemen:  Se  dcffençe. 
queaucanncreutàralî'-lvra.idit  enr€rreméc,(3c  nefuft 
permis  à  aucune  perfonae  de  le  lefce  ire  poir  réfeuelie 
hoixorMecnéijâc  fatenfejely  p\r  lejd:-  i?c  fe;nvnes  qui 
ordmaircmcrcnreueliilencles  criminels  :  Ses  vedemens, 
furcc  d€liure2j  à  l'exécuteur  par  les  Officiers  de  la  luft  ice: 
Il  fut  dépouillé  dcuant  toiic  le  peuple,  ie  ne  fçay  cœur  R 
durqaineiieuteu  pitieiPardciTus  vne.cuniquc  blache^ 
illuy  fut  mislarobbe  dVn  Cordelier ,  parce  que  c'cft  h 
couilume  du  pays,quc  lors  qu'on  enfeuelift  vne  perfon- 
ne>s'ila dcuotiôâ quelque  Religion,pn luy  met  vue  rob- 
bjc  dtfdks  Religieux  auec  luy :li  ne  fut  mis  das  vn  coffre 
aiq^s  dans  la  mefme  bière  de  fa  parroufs  ,  ôc  fac  couuerc 
auec  la  mcfme  bayette  noire,  Se  porté  fur  les  efpiules  par 

l  €-f fix  frcrcs  d'Anton  Marçin.qui  font  ceux  qui  portcuc  > 


les  executeztdetiix  Croix  des  Côficaircs  de  U  paix  êc  it 
mifericordel'âccompagnerétjfixpauurcsaucc  lîx  âatn. 
beaux  ,  êc  «quatre  Pretlres  de  laparroifTe,  Se  le  portèrent 
fans  qu'on  f  onnall:  antune  cloche  au  Monaftere  des  Car^ 
mcspcnircnsjouil  requift  eftrc  inhume  au  Capitoirc: 
Ces  bons  percs  auoicht  tendtilcur  fcglife  de  noir,  de  ài^ 
fenrpourluyplufieurs  Mcïres&'  autres  prières.  Lcdef^ 
accourtrant  de  les  vcftemcns,!l  fut  rroauc  vnetres-  aprc 
haire.-radc  de  la  côtritionfqiVi  eft  vnîn>age  de  noftre  Sei- 
gneur portant  fa  Croix)iuy  fi  c  trouuc  (ui  foneftomach, 
vn  chapelet  de  bois  en  fa  pochette  ,  ^  tout  Toîn  corps 
ineurtry  &  defchiré  des  grandes  '^nciplmes  qu'il  s'eftoit 
dônees,d'eftreà  genoux  côtinueîîemcnr  li  en  auoijt  de 
grandes  pîayes-.Dieu  permift  qu'il  fut  derpouillé  en  pu- 
blic^afin  que  fa  pénitence  Fuftrecogneue  êc  ttianifedee; 
Voicy  vn  exeple,ou  l'on  peut  gouftcr  quel  eft  le  lucccz 
delâfehciré  humaine^&quelpoisô  ç'cftqnelesrichcfTcs 
qui  s'y  pe»j:uér  poiFederyCar  Dieu  difpofc  de  i'aduenir,& 
iabaiïTe  alTéz  iouuent  rorgueil  de  ceux  qui  efieiicz  au 
fommet  de  quelque  dignité  veulent  braucr  fa  diuînité,& 
mefccgnoiftre  la  caufc  dont  ils  ne  fontqu'vn  petit  efFec^ 
Dieu  VLieilîe  mefurer  fa  mifcricorde,à  l'arpreté  de  fapci 
nirence,  &  luy  donner  fon  Paradis. 

Mandement  &c  exécution  fut  donné  contre  Do  Rodri- 
go pour  deux  cens  foixante  &douzcnii]hôscentioixâre 
êc  deux  mil  neuf  cens  foixante  de  quatre  marawcdis ,  qui 
vâlenten  France  SS/G^é.efcus,  aux  côdamnations  pecu* 
jrjaires,lcs  ioyaux  ô<r  nieublesdelamaifon  appliquez  à  fâ 
Maiefté,quiont  çi\e  appieaezà  cent  quatre  vingt  mil 
ducats.qin  valent  1^5000. efcos. 

Il  edoic  Marquis  de  fcpt  t  gl  ies,C  ote  de  la  Oliua,  Cô« 
n^âdeui  d  e  Ocano  en  l'Ordie  de  SJacqueSj  Capitaine  de 
fa  garde  Alicmande.  Concierge  de  la  tnaifon  d'Arragô, 
Grçfhet  en  h  Cliacelleiie  de  Valadolid  ,  Treforicr  dç9 
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^uuçagcs  <îe  ladite  villc,€rad  Preuoft,5r  Serglt  Mâyeut 
Conciei;^  de  la  prisô  RoyalIe,&  auGÎtdeux  Rcgimlts^ 
auçc  voix  ôc  place  au  Côfeil  ôc  en  la  pre  miere  antiquité: 
Il  cfteit  grand  Courrier  de  ladite  vilie,&  auoit  vn  mara- 
uédy  de  chacune  Bulle  de  là  croifadc,  qui  s'imprime  à 
YaIladolid,qiiifç  rnÔÈfè  a  plus  de  Ci%  mil  ducats  de  rente, 
fsjuivakntmonhoyëdc  France  jjdoiefcus, aucune  pcr* 
fonnenc  peut  demeurer  eh  Erpagncfans  auoir  la  Bulle: 
Ilauoic  fa  chabre  pcrpeituclië.aùxCbnî^dies de Vallad©- 
lid,&vri)aUtreàlaCourdelâOrix,ilefl:oitRëridêtdcSo- 
ria^qui  vaut  autat  qu*Ercheuio,ayant  voix  au  Confeil  Ôc 
tflembleesrDepofitaire  gênerai  de  Plâcéçâ,&  efcriuain 
^ux  aflemblecs: Gardien  ôc  Patron  duMonaftere  dcPor- 
tacclyen  ValladoIid;llauoitanflj  deux  Rcgimens  en  là 
Cité  de  P]a(encia,îleftoitGardîê  de  la  Chapelle  Royalle 
du  Monaflere  de  la  Trinité  enMadridjfes  meubles  furet 
prifez  à  quart  e  cens  mil  ducats^qui  valent  ^6666<S,  cfcus. 
Il  auoit  la  moitié  du  Buîio  qu  on  apporte  des  Indes  :  lî 
auoit  le  droi6l  du  bois  dcBreHl  qui  vient  à  Lisbonne,qui 
luy  valloit  iiooo.efcus  de  rente,&lc  R.oy  luy  auoit  don- 
né que  nul  ne  pouuoit  rraiâ:cr  aux  Indes ,  en  meules  de 
moulin  &d*e(mouleur,quc  luy5qui  luy  valloit  grand  rc- 
tiCRu.   Il  $*eft  trouuc  pour  certain  que  chacun  an  il  en- 
tr©ir  earamairon  pl^sdc  dtuxxcns  mil  ducats  derentc^ 
quircroiti85333,èfcuèder€nre5ranslcs  particulières  ri- 
che{rcs,i|u'ii  eft  impbiîiblê  deiîbrtibrer. 

Son  pcrc&  fa  fcmmejaùec  deux  fiis&deux  fiiles,s'exé- 
pterèîtt de  cette  ville  deux  iouirs  auantfon  exécution ,  a- 
pMsauoir  fait  de  grandes  diligenccspoui:  luy  Guuer  li 
1fi€,Ôc  auoirictté  pluiicurs  laum^es  :  Ôc  tient-  on  qu'ils  fé 
foTitretircz  à  Oliua,qui  cR  ce  que  Ton  peut  raconter  à  la 
vérité  de  ccfteprefentchiftoire.  . 

DeMadrid le  vingt  deuxicfme  iour  d'Oicobre,mil  ils 
cens  vingt  vn^rl^^ 
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